
 
 

Présentation de Marie Lataste 

Marie Lataste est née le 21 février 1822 dans le petit village de Mimbaste, 
troisième fille d’une famille pauvre de la population rurale des Landes.  

Elle n’a pas eu d’autre institutrice que sa mère, qui avait été à l’école jusqu’à 
l’âge de dix ans et qui a appris à ses enfants le peu qu’elle savait, notamment le 
catéchisme.  

Âgée de dix-sept ans, le jour de l’Épiphanie de l’année 1840, pendant la messe, 
après la communion, Marie, levant les yeux vers l’autel, y vit Jésus plein de 
gloire et de majesté, qui lui souriait avec bonté. Jusqu’à la fin de 1842, chaque 
fois qu’elle assista à la messe, Jésus lui apparut pour l’instruire.  

Son directeur spirituel lui ordonna de mettre tout cela par écrit. Elle avait alors 
dix-neuf ans et elle écrivit pendant deux ans selon ce que sa mémoire lui 
rappelait des instructions et des paroles du Sauveur.  

Jésus appela Marie Lataste à se faire religieuse du Sacré-Cœur à Paris. En 
1844, elle fit ses adieux à sa famille et partit seule sous la protection de Dieu. 
Elle entra au noviciat au mois de mai. Un an et demi plus tard, elle tomba 
malade et fut envoyée à Rennes, où quelques dames du Sacré-Cœur allaient 
fonder une maison. Marie Lataste, quoique souffrante, y exerça les emplois 
d’infirmière de la communauté et du pensionnat, de réfectorière et de sous-
portière. Elle disait souvent : « Travaillons toute notre vie, nous nous 
reposerons toute l’éternité ! » Cependant, sa santé ne cessait de décliner. Le 9 
mai 1847, elle reçut les derniers sacrements et pu prononcer ses premiers 
vœux. Elle mourut le 10 mai 1847.  

Les écrits de Marie Lataste ont été mis en ordre par l’abbé Pascal Darbins, qui 
n’y a rien ajouté. En 1862, il a publié en trois tomes La Vie et les Œuvres de 
Marie Lataste avec l’approbation de monseigneur l’Évêque d’Aire et de Dax, 
qui écrit en avoir « trouvé la doctrine conforme à la sainte Écriture et à 
l’enseignement de l’Église » et en a donc « autorisé la publication, jugeant que 
la lecture de ces écrits, faite dans un esprit de modestie et de piété, peut être 
fort utile aux âmes chrétiennes ».  

 


